Le Parti national-socialiste des travailleurs allemands, ou parti nazi, gouverna 
l'Allemagne de 1933 à 1945. Dirigés par Adolf Hitler, les nazis furent à 
l’origine de la Seconde Guerre mondiale. Ils exterminèrent environ 6 millions 
de juifs. Ce génocide est connu sous le nom de Shoah. l'idéologie nazie, ou 
nazisme, croyait en un régime totalitaire : le peuple devait être soumis à un 
chef tout-puissant. La démocratie, les lois, les droits de l’homme ou la paix 
n'avaient aucune valeur pour les nazis. Ils affirmaient que les Allemands 
étaient nés pour dominer les « races inférieures » 


Au départ, le nazisme est une idéologie politique développée en Allemagne au 
lendemain de la Première Guerre mondiale. Nazisme » est la contraction de « 
national-socialisme » ou Nationalsozialismus en allemand. 


Bien que le terme socialisme y soit, il ne s'agit pas d'une doctrine politique de 
gauche. Au contraire. Le national-socialisme s'oppose catégoriquement au 
socialisme international, défendu par la gauche et l'ensemble du courant 
marxiste. Le nazisme est en fait une doctrine politique d'extrême droite qui 
prône l'inégalité raciale et l'élitisme en affirmant la supériorité de la «race 
aryenne»; d'où la politique raciste et antisémite. 


Prônée par le mouvement nazi, elle deviendra rapidement une idéologie d'État 
-imposée à l'ensemble de la société allemande- à partir de mars 1933, date de 
la prise du pouvoir du parti national-socialiste. Relayée par de puissants 
instruments de propagande, cette doctrine exaltait l'adulation d'un chef 
charismatique -Hitler- et les sentiments nationalistes. Hostile au libéralisme 
politique et économique, à la liberté de la presse, à la démocratie 
parlementaire et au suffrage universel, cette doctrine prônait l'«union» des 
classes sociales dans une seule et même communauté nationale homogène. 
Également hostiles au marxisme, les partisans de cette doctrine se sont 
attaqués aux syndicats et à tous les mouvements de gauche. Le nazisme fut 
très proche du fascisme italien de Benito Mussolini. Le nazisme constitue une 
des composantes du déclenchement de la Seconde Guerre mondiale. 


L'horreur de la guerre et le dévoilement de l'existence des camps 
d'extermination (Holocauste) vont provoquer, après la défaite des troupes 
nazies, une critique de certains principes véhiculés par le nazisme, soit le 
culte du chef, de la nation et de la race, ainsi qu'une critique de différentes 
formes d'autoritarisme. 


À l'origine, le terme est employé pour désigner d'une manière plus spécifique 
les régimes instaurés par Adolf Hitler en Allemagne et par Joseph Staline en 
Union soviétique (URSS). 


Un régime totalitaire peut être associé à un type spécifique de régime 
autoritaire. Par le monopole des médias, de la culture, de la classe 
intellectuelle, un régime totalitaire tente de dominer complètement - 
totalement- les différents aspects de la vie sociale et privée. À tous les 
échelons de l'existence -la famille, le quartier, le lieu de travail ou de loisirs- 
un régime totalitaire établit des mécanismes d'encadrement qui s'appuient sur 
la suspicion, la dénonciation et la délation. L'accès à des postes, l'obtention de 
biens ou de privilèges deviennent fonction du respect de l'idéologie et de 
l'enthousiasme» manifesté à l'endroit des principes et des dirigeants du 


régime. 


Un régime totalitaire se distingue de la simple dictature -ou régime 
autoritaire- parce qu'il a pour but d'institutionnaliser globalement sa 
domination, en transformant radicalement l'ordre politique, culturel et 
économique existant en fonction d'une idéologie homogène et unifiée autour 
de quelques principes. La prétention d'un tel régime est souvent de construire 
un «homme nouveau», radicalement différent de celui du passé. 


D'une manière plus générale, un régime politique est dit totalitaire lorsqu'il 
exerce son emprise sur l'ensemble des activités des citoyens et qu'il abolit, ou 
tente d'abolir, toute notion de vie privée. Son contraire est un régime 
pluraliste ou un État de droit qui garantit un espace privé aux individus. 
Quand l'État peut tout faire et partout, il s'agit d'un État totalitaire. 


Tous les régimes totalitaires sont nécessairement autoritaires, mais un régime 
autoritaire n'est pas nécessairement totalitaire. Ainsi, les dictatures latino- 
américaines des années 1970 et 1980 avaient une vocation autoritaire, voire 
militaire, mais pas pour autant totalitaire. 


